/' MONPETIT 6ROS ?
GORDON + | s FantasTIoUE
| PROGRAMME QUI SE PRESENTE
MARION | POUR CE LONG WEEK-END.
o\ TUNE TE FACHES PAS SI JE
\\  NE RENTRE QUE LUNDI ?

NE TEN FAIS PAS, MON AMOUR.
JE SUIS AVEC DEBBIE, JE ME
TIENDRAI BIEN.

oul, JE SUIS TA
POULICHE !

IL MARRIVE QUELQUE CHOSE
DE TERRIBLE, MONSIEUR BARRIGAN !
4l MON BEAU-FRERE A FAIT UN INFARCTUS
| ET JE DOIS SOUTENIR MA SCEUR DANS
' CES MOMENTS DIFFICILES...

LUNDI 7 MAIS MARION,
TU ES MA FEMME ;
ON EST JEUDI,
AUJOURD'HUI, ET ON
AVAIT DIT QUE..

JE DOIS RENTRER AU
VILLAGE TOUT DE SUITE.
JE DEVRAI MABSENTER POUR
QUELQUES JOURS ET..
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> PUTAIN ! MA FEMME A LA PLAGE, < ET LA, VOUS DEBARQUEZ AVEC CE PROBLEME.

4

{

)

LE MAJORDOME EN VACANCES, DOMNER EH SET G | SOEDEL ! ALLeZ VoUS
LA BONNE CREVEE. MEME MES |

FAIRE METTRE D'ACCORD ?
CHATS SONT PARTIS
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A - . : LA NUIT DU JEUDI...
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LAGENCE D'NTERIM A N ™ JE NAIME PAS PASSER LA NUIT TOUT SEUL
« MON BRAS DROIT » ? AR b D DANS CETTE GRANDE DEMEURE... Jf
JAI BESOIN EN URGENCE N2 _ o~~~
DUVE DOESTIGUE - | r
REMPLACANTE. oU, oUl, /|
DE PREMERE CATEGORIE //\ \
QUOI 7 SEULEMENT A4 / \ <)
PARTIR DEDEMAN 7 |
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VENDRED, A Peoana SOioT |
JE PAE BIEN TOUT vueveeu | PUNG | B2 & CAPEUT <,
LE MONDE ! ET VOILA COMMENT DEJEUNER | ( ‘{ ETRE, PUTAN ?
ILS ME RECOMPENSENT ! D@H@ TN A
S| DEMAIN, AUCUNE REMPLACANTE N L 2 N 4 \ N e NP, .
NE VIENT, JIRAI A L'HOTEL. \Dj o f_‘i’-"-’- TR~ £0D o
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(7 ETES-VOUS = / JE MAPPELLE
of 33 MONSIEUR BARRIGAN ? | /-~ =) | BELINDA, MAIS. VOUS
\-v\_\ JE VIENS DE P — | SAVEZ QUOI 7 COMME ON
Y\ m\ LAGENCE D'NTERM. 4 = | MA DIT QUE VOTRE CAS
| ETAIT TRES URGENT, JE
_ )\ N@IPAS EU LE TEMPS DE
[ | RECUPERER MES
™ \  UNIFORMES A
> LALAVERE.




NE VOUS EN FAITES
PAS, BELINDA. AVEC CES
HABITS, ¢A SERA BIEN,
VRAIMENT BIEN ICI.

ILS DESCENDENT AU SOUS-SOL DU MANOIR.

. |[  ELLEEST VRAMENT MIGNONNE,
T || CETTE MAISON ! MEME S| ELLE EST
] \ TRES GRANDE POUR QUE JE MEN

i OCCUPE TOUTE SEULE..

A ,-'//vous AUREZ
.| JUSTE AVous
OCCUPER

QUELQUUN VOULAIT
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[ volLA voTrE cHamere, aveC LE |

\ CABLE ETLE CHAUFFAGE. /> o
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JE NETTOIE@AI UN PEU LES MEUBLES, ILS SONT PLEINS
DE POUSSIERE. CA VOUS DERANGE S| JE COMMENCE ?
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 ETELLEVEUT
A TOUT PRIX PRENDRE LE
TRAVAIL DE FIONA..

TRES JOLE ! )

VOUS TUER ? VOILA LE
DEJEUNER PARFAIT POUR VOUS, FAIBLE EN CALORIES
ET ZERO CHOLESTEROL. JUS DE FRUITS A LA

PLACE DU CAFE. o

|\ D'ACCORD !

PUTAN /
CETTE MEUF EST EN
MODE PROVOCATION.. @,

NUIT DU VENDREDI..

JE VAIS ATTRAPER
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HMM... ELLE A JOLI CORPS. ELLE DEGAGE S
UNE CERTANE « CLASSE » ET EST SVELTE ET I JE LUI DOWNAIS
COMME UN MODELE.. QUELQUES VERRES,
RN == LUl OFFRAIS DE L'ARGENT
- - ET ME LA TAPAIS ?

ET POUR COURONNER LE TOUT,

OH NN, ELLE DORT 4 POIL. PUTAN /

MEME EN PENSEE, JE NE
TROMPERAIS PAS MARION...

MAIS CETTE NUIT MEME, DANS SA CHAMBRE.. JE LE CONFESSE : JAl 22 ANS,
M MAIS SEULS LES HOMMES AGES

Ma PETITE MAIGRICHONNE / DE GERONTOPHILIE.

BELINDA, VIENS, (A \ | MATIRET. JE SOl
VIENS DANS MES BRAS CHAUDS ! L 5
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VIOLE-MOI ! OUTRAGE-MOI

- ?
GERONTOPHILIE ~ S| TU VEUX !/ ABAH !

NE TEN FAIS PAS, MA
BELLE, CEST TRES BIEN,
TRES SAIN ET LEGAL, EN
PLUS ! PROFITE DE MOI !




HMM.. EN PLUS, IL VA

ME PAYER POUR MON ADORABLE PETIT

PATRON.. POURQUOI NE

CEDRICE gy 4 \  MEMPALES-TUPAS |0
X 7 W - < UNE BONNE FOIS
e ARy - 7 S 28, POUR TOUTES ?
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HAN ! JE
VaIS JOUR.. !
QUEL MALE sI
ET COMME ELLE | ROBUSTE
DEVINT DURE / ET ViRIL /
TU AS UN
PETIT TRUC,
PEUT-ETRE ?

PROFITE DE MOI A
FOND, GAMINE !

il = - JE SUIS LA, BELINDA /
JENVEUX TR0 ) - " A PIED D'CEUVRE /
PLUS ! e 2




